
« QUI M’A TOUCHÉ? »

Aujourd’hui, la liturgie de la Parole nous invite à admirer deux magnifiques 
manifestations de foi. Si magnifiques qu’elles méritèrent d’émouvoir le 
cœur de Jésus. Le Seigneur ne se laisse pas gagner en générosité!

« Ma fille, encore si jeune, est à la dernière extrémité. Viens lui imposer 
les mains pour qu’elle soit sauvée et qu’elle vive!». C'est le cri d'un père 
découragé qui a peur de perdre une fille. Mais leur foi est bien plus grande 
que leur angoisse. Nous pourrions presque dire qu’une foi ferme 
« oblige » Dieu. Ce genre d’obligation est particulièrement de son goût.

L’autre témoignage de foi dans l’Évangile d’aujourd’hui est aussi 
impressionnant. «Si je parviens seulement à toucher son vêtement, je 
serai sauvée». Une femme qui a été malade pendant de nombreuses 
années ne perd pas espoir. Et Jésus se laisse toucher par elle. Mais, en fait, 
c’est Jésus qui l’a touchée.

Le texte d’aujourd’hui souligne de façon spéciale le verbe toucher : la 
femme touche Jésus et est guérit, Jésus prend la petite fille par la main et 
lui redonne la vie.

Certes, vous avez entendu parler de la «thérapie tactile». Toucher avec 
amour sur quelqu'un peut le guérir. Toucher avec foi en Jésus, nous sauve.

Jésus n'avait pas de peur ni de préjugé pour  toucher les gens. Il s'est laissé 
toucher par eux. Il a étreint les gens et s'est laissé embrasser par eux. Il a 
utilisé "la thérapie tactile" : toucher avec amour. En fait, seul l'amour 
guérit et sauve. Mais qu'est-ce que l'amour? L'amour n'est pas une simple 
théorie. Ce n'est pas de la poésie ou de la fantaisie. L'amour est quelque 
chose de concret, c'est la proximité. Aimer, c'est entrer dans le cœur de 
quelqu'un, comme Jésus qui entre dans la maison d'un homme triste et 
désespéré pour toucher sa fille pour lui rendre la vie; ou comme Jésus qui 
se laisse toucher par une femme malade pour la guérir. Amour! Amour 
pur! L'amour d'un Dieu qui nous enseigne à aimer de la même manière. 

C'est pourquoi saint Paul lance un appel aux chrétiens de Corinthe pour 
une collecte en faveur de ceux de Jérusalem, alors en proie à la famine. 
Pour ouvrir leur cœur au partage, l’argument de l’apôtre qui a toujours 
travaillé pour satisfaire ses besoins, est celui de la générosité du Christ, de 
qui nous avons tout reçu.



Le Livre de la Sagesse nous dit que « Dieu n’a pas fait la mort, il ne se 
réjouit pas de voir mourir les êtres vivants. » « C’est par la jalousie du 
diable que la mort est entrée dans le monde; » Le diable est cause de la 
mort du cœur, de la mort de l’âme, du péché auquel nous consentons. 
Dieu ne réjouit pas de voir mourir les êtres vivants, mais il fait remonter 
de l’abîme et revivre ceux qui descendaient à la fosse.

Frères et sœurs,

Que Dieu nous donne toujours la grâce de Le toucher par la foi, et que 
nous Le laissons nous toucher afin que nos blessures soient toutes guéries.

Nous ne pouvons pas oublier que notre première mission est de vivre et 
de transmettre l'amour. Par la foi et l'amour, nous éclairons le monde.


